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en ajonteions un 'autré àceii l:
Lequel denaila le vienx marin.

- Hè hien donc eôt·e :11 n'y' en a pats'de miieilleir dàns le
vil lare de Sainit-Servai. Ili le plus onnte dacis toutela Bire-
tagné, j'en rèpoinfrais. Qu'en lites-voÙzts mes amis'?

-Et lu doàtour se tourna vers la' foule...
-- D eoi s-no'ete petite, jnisqn'nîce que nous ayó 1A

décoivert celide sa f.imille, le nom de, Mathieu que voici;
ét:de sonvfls:qui,leprernier, s'est 'élancé ati seâ'ourà des'iufor-
tuns lui flous imploraient 7

'Tont le-mornîe réponu.lit par un-murmure dI a prob~ation~:
.M.Emma1Keradleuc t

C'est Liue perte qui nous appartiendra m'tuus, poursui vit le
doctenr ; nuits la garderoins tant que les siens nous la laisseront.
En attendait, qutel lit sa plIce sous le toit de la veuve, et son
bercean sur son cœur.

L'éloquence le M. Morin était irrésistible
Et c'eust ;tmsi pr.qe l'enfmlt que la mer avait etée pauvre et

abandonnée sur le rieïue prit le .nuit le braves et honnêtes pê-
cheurs. qui venlaielit eix-mmes d'être frappèd île 'malheurs pres-
que 'au.ssi grands gIe les siens.

Des"ninis' et, des anuiée se paesèrent. L'eifant irrailit et 'sa'
beauté. ne fit que devenir le plus en: pti nv mrviilleiie. La ré-
putit ion de la perle'di. Sait Servan se répanidtiî bietiniu ni delà
des limites dii paivre vill i. nveit même om venait de a
ville voisine polur juter par oi-nmme si Enfan du iafra 4 e
méritait bitin ce q'en disait la renomnnée.

Comment Rodolphe Mortagne sauva
rita.

la vio à Jagua-

Le temps a passé depis les. évènements. que nous avons rap-

portés dlns les chapitres précédeitîs, et li servent <le prologue
a notre hi.utoire.

Ndus rettsron. ent deux mots nos lecteurs ai courant des faits
qui sont sitrvenus danis lFiiiiervalle.

il y a ,.eiilement tr--pe île temps qte enri Delagrave et sa
fentie >olit de retour d'Ia lie. où il. ont fai: titi long séjonr

Le. fils <ILd vieil. Isau avait quillé la France, presque aussilât'
aprè li inort dîe soit père. .ains l'espoir de trouver lans les vo-
yages et.les di.tractioins l'oubli de ses crimes et des reproches de
:a coniscienice.

Quant aux propriétés le cie Moidrey. dont ils avaient.pris pos-
sessioi, il en avat laissé le soin et la direction a tin intendant.

A Naples. il avait rencontré la comiesse Rosa0o.
'La beaut.téd<e .Pitalienie. sa nature fière et superbe, avaient

s•nbjugue,.le coenr froid de lHeiri Deligrave; et. quoiq'elle eût
d éa une fille, il lii avait offert sa nainî qu'elle avait-acceptée.

Il est vrai.que l!'s R<oati innruntîrèrenit eut voyant une descen-
dante de leur aicieiiie mai.-on épouser le fils d'un marchand (le
Pari'. Mais, s'ils étaient l'tte des plus noble íhunilles le Naples,

osli le~ rapport dc la naissance, il faut dire qu'ils.n'étaient pas
aussi favorisés quan A la fortune.
¡ D'ailletirs, .Varina Rosato s'était prononcée en faveur de l'étran-

er-; et, maIgre sa jeluinesse, elle avaLit, dans diverses circons-
lances, fait preuve d'unse telle force le vololit et de caractère,
que c'eut été tout-simplement tuite folie de vouiloir s'opposer à
eus detssemus.

ils furent mariés.
Immédiatement après la cérémonie, ils partirent pour Paris.

Ce dléptatt fit si précipité que les mneantes langiss et elles
abondent a Naple, omme ailleurs, parlèrenut -d'événements
sombres et umy.tcrietix qui se, rattachaientt ,u nne première hIis-
toire- lie la jt!unie et belle coite.use, evéiements aussi qUi n'aut-
raient pas été étratgers a la décision qu'elle avait prise. - - -

Aprè- ifféretes excursions, ils étaient dlue revennsie en Bre-
taie, dans l'intention de *e fixer. d'une manière permanente,
da«ns le vieux et superbe château de Meidrey.

La femme.de Henri Delasàrave avait amené avec elle sa f le,
qùi était alors ¿èée d'envfron dix4iuit ans.

(A continier) - ''

CHEMIN DETER INTERCOLONIAL
ES Commissaires nommé. poir la Construction du Chtmin

JJ'du Fer Intèrcol6nial donnent-Avi:; Public qu'losont mainte,
nant préti å,receyoir des Sou mî.sions pour quatre autres Sections
de la ligne.

La Seción'No. 13 ;rlaiô la Provice e QuïebeKsŠtên-
dra à partir'de''xtritè Es de lh Sear a N.ju 'l.Sta-
tion 906 près'dL " Lac Malfait mora it un ar ters d'environ '20
milles. '

La SectioniNo. '14 sera dali lif Profilicede. Qîîb~ t 'étån-
dra de lextrémit Est. de. la Section No 13 jusu la tSidion
543, n' point e irelenib6nähuie de' l Riviere.Amil 'petit
Lc. Matapélia. formatt iiî pircoiiPrs eii 2-2i niillëso..

La Section No. 15 sera dans la Pita. edu Nuîîve'üu Brdrswick
et s'tiûdruî deP'stièm'ité E.t 'de9 Sti N'.9 jiqi)'a laSla-
tinn639. a peu près mille l'Est'de la tíveide la"Riviéere N.
pissigiiit,'forma nt un pa¯rco i.ridl'èivirii' 12 1ile.4 ettió ui.eièer

La Section No.'16 ra dns la"Pro1i e'dn N'iîîeBruns
wick et s'étendra de lextiéinité Eat dl Siöii'Nu15.ju clu a
lPextrèînité Onest <le la Section No. 10, formant tin parcours den'
viron I18ý ils

Les Contrats pour les susdites Sectios de vront être cormplete-
rnent parachevés et 'prêts pour la"posede'la voie l 1er Juillet
1872.. . * . , '- .-

Les Commissaires donnent aüssi Avs Public,-qu'ayni annuiA
les Contrats pour les Sections Nos. 3 et4, ils sont munaitenant
prêts à recevoir les Souniîsions pour de nouveaux. Contrats pour
ces mêmes Sectionls.

La Section No. 3 est dans la Province.dn Nouveau-Brunswîck
et s'étend 1 partir de la Station 370, environ denx milles ai Sud
de la Rivière Ristignnche, jusqu'a la Station 1190,'enlvireit 2.000
pieds an Sud de:la Rivière à l'Anguille, près de Dalhoutiefor-,
msant tit parcours d'environ 24 milles.

La Section No. 4 est dans la Provinice'de la:Nouvelle-Ecosse,
et s'étend n'partir de la Station 230 sur les* Hauteurs d'Amherst,
jusqu'a la -Station 0,sur les Hauteurs; environ un mil!e au Nord
de la Rivière Plilippe, formant tun pircouîrs'environ 27 miles.

Les Contrats pour .les Sections Nds. 3 et'4 devront être coml-
pIètement parachevès et prêts pour la po e de lavoile er Juil-
let 1871.

Les plans et profils ainsi que le Devis. et les Stipulations.d:
Contrat seront exhibés ait Bureau de PIin2énieuren chef.a Ottawa,
et aux Bureaux des Comnissaires, à Toronto, Québec, Riiñouski.
Dallhonusie, Newcastie,: St..:Je'an et Halifax, le et après le DIX
MARS prochain,'et les Soumissions cachetées, aIdressées aux;
Commissaires du Chtemin' Iitercolonial, et inscrites -$.Soumis-
sions," seront reçues à leur. Bureau. à Ottawa, jusqu'à 7 heures
P. M., lundi, le 4 Avril:1870.

Des cautions pour Ilexécutior complète du Contrat'devront
signer la Soumission.

AWALSHP
ED. B. CHANDLER;
C. J BRY DG ES

Bureau des Commiscaire', -A. W. McLELANV'
Ottawa,26:Janvi«r 1870. Coirmi sairus

A VOINE-DE.NORVEGE ,,VENDRE -Le soui-signé offre
enl Veite ceni minols de cette ointc récoltée à Ste Aniie

l'été lerrier et supêneuro a clleahetee doiEtats Unis.-Pi
le mi uot, $5 m'in ittot, $3 l rninit;,rh ' 1 :
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